
Anniversaries / Anniversaires 

Rev. Roum. Géogr./Rom. Journ. Geogr., 61, (2), p. 217–221, 2017, Bucureşti. 

ALEXANDRU UNGUREANU À 75 ANS 

Né le 22 juillet 1941 à Piatra-Neamţ dans une famille dont les racines paternelles avaient une 
ancienne origine transylvaine, Alexandru Ungureanu est de nos jours un géographe emblématique 
pour la communauté géographique roumaine. Les ancêtres paternels étaient descendus de la vallée de 
Bârgău vers 1770 dans la moyenne vallée de la Bistrița Moldave. Son père, Gheorghe Ungureanu, 
licencié en droit, historien archiviste et sa mère, Valeria-Margareta (née Străjescu), licéncié en 
mathématiques, professeur de lycée et lecteur à l’Institute Polytéchnique „Gheorghe Asachi” de Iaşi 
étaient des intellectuels remarquables. En 1966 il était marié avec Irina-Brânduşa (néé Nicolae), 
géographe aussi et éminent professeur à l’Université „Alexandru Ioan Cuza” de Iaşi. Sa fille, Maria 
Marion-Ungureanu, médecin psychiatre, vit en Roussillon, à Perpignan, dans le Midi français. 

Liè à son village ancestral, Hangu depuis l’enfance, il a dû suivre sa famille dans les temps 
turbulents de la deuxième guerre mondiale, de Piatra Neamț à Iaşi et en 1944 il fut marqué par le 
refuge en Olténie (à Săcelu, département de  Gorj) et à Râmnicu Sărat. En 1945, la fin de la conflagration 
permet le retour de la famille à Iaşi où il suivit tout le parcours scolaire. Les études lyceales, suivies 
dans l’un des écoles d’ancienne tradition de la ville, e lycée de garçons no. 2 („Costache Negruzzi”) et 
accomplies par le soutien de l’examen de maturité (bacalauréat) avec les meilleurs résultats ont permis 
l’inscription, pendant la même année, à l’Université „Alexandru Ioan Cuza” où il avait choisi la faculté 
de Biologie-Géographie-Géologie, la filière Géographie. Soutenu en 1962, l’examen d’état (la licence), 
dont le sujet visait l’un des plus importants domains d’interêt géographique, la géomorphologie, avait 
attesté les qualités professionnelles et surtout la capacité de réflection scientifique. Ainsi, l’occupation 
d’un poste de préparateur dans le département de Géographie de la prestigieuse université de Iaşi, 
n’était qu’une première reconnaissance de son potentiel académique. 

Promu assistant suppléant une année plus tard et assistant titulaire en 1967 il s’inscrit pendant la 
même année au doctorat sous la direction du professeur Ioan Şandru, l’objet de sa thèse visant l’étude 
géographique des villes de Moldavie. Finalisée en 1976 et publiée en 1980 sous le titre „Oraşele din 
Moldova. Studiu de geografie economică” et éditée sous l’égide de l’Académie Roumaine ce travail 
confirmait la valeur de ses recherches, orientées dans le champ scientifique de la géographie humaine. 
Maître assistant titulaire depuis 1971, dans une période où la promotion était très dificile, au caprices 
du régime totalitaire, le jeune chercheur Alexandru Ungureanu avait entrepris plusieurs une ample 
documentation dans le archives, dans le bibliothèques et directement sur le terrain en obtenant ainsi 
une connaissance presque exhaustive de la réalité géographique roumaine. L’horizon ouvert par les 
stages de spécialisation faits en France (décembre 1967 – juillet 1968, 1975), en Autriche (1969, 1975), en 
Suisse (1975) et en Allemagne (1973, 1975) survenus dans la courte période de reprise des rélations 
académiques avec l’Occident au début du régime Ceaușescu, et qui seront matérialisés non seulement 
par l’acquis des théories et des modèles d’analyse géographique les plus avancés mais aussi par des 
contacts avec les géographes (surtout français) les plus réputés de l’époque avec lesquels il avait 
entretenu un échange d’idées et de connaissances qui ont permis la mise à jour de la pratique 
scientifique, malgré l’isolement du régime totalitaire. 

Les contraintes de l’époque ont bloqué l’ascension professionnelle et seulement la chute du 
régime en décembre 1989 permettra l’accés, par concours, au statut de maître de conférences (1990) et 
professeur universitaire (1993). Depuis 1994 il reçoit aussi le droit de diriger des travaux de doctorat. 
L’ouverture suivie par la chute du régime avait aussi permis la reprise des stages de documentation et 
de spécialisation à l’étranger, avec des visites succesives en Italie, Grèce, Bulgarie, Hongrie, Autriche, 
République Tchéque, Allemagne, France, Bélgique, Royaume Uni, Suède etc., sans oublier les 
fréquentes stages effectués en République de Moldavie. Ces stages, favorisés par la maîtrise parfaite 
de plusieurs langues etrangères, appropriées surtout en autodidacte. 



 Anniversaries / Anniversaires 2 

 

218 

Depuis 1 octobre 2006, le professeur Alexandru Ungureanu avait reçu le statut de professeur 

consultant et en 2007 celui de professeur émeritus, signe de réconnaissance au sein de la communauté 

géographique de l’université où il s’est formé et avait activé pendant presque 5 décennies. 

La longue activité scientifique, qui n’avait pas cessé avec la retraite survenue en 2006, fut 

véritablement prodigieuse, l’énumération de ses récherches ne peut pas être complète. Ses domaines 

d’intérêt s’inscrivent dans le large horizon de la géographie humaine avec une visible ouverture 

interdisciplinaire. Enumérer ces domaines dans l’ordre de la fréquence des études publiées serait difficile 

vu leur interférence. 

On peut commencer avec la géographie urbaine, domaine qui avait constitué l’objet d’étude de la 

thèse de doctorat et de nombreuses articles scientifiques apparues dans les revues roumaines ou 

étrangères et où les principales contributions ont visé la détermination des zones d’influence et de 

l’hiérarchie urbaine, l’analyse du processus d’urbanisation dans une perspective crono-spatiale dans 

tous ses formes de manifestation (évolution territoriale, phases et cycles d’évolution, les connexions 

avec le processus d’industrialisation et avec la mobilité de la population etc.). Les connexions inhèrentes 

avec la géographie rurale se sont finalisées avec une succésion d’études visant l’évolution des réseaux 

d’habitat rural et des systèmes agraires, notamment au nord-est de la Roumanie (spécialisation 

agricole, utilisation des terrains en corrélation avec la morphologie de l’habitat rural etc.). L’utilisation 

d’une méthodologie avancée, malgré les vicissitudes de l’époque totalitaire, l’adaptation des modèles 

utilisés aux situations concrètes et la création d’indices et d’indicateurs statistiques (souvent de type 

synthétique comme l’indice de la spécialisation agricole ou l’indice d’adéquation de l’utilisation des 

terrains aux conditions naturelles de favorabilité) lui assure une place de premier plan au moins au 

niveau national. 

Les études de géographie urbaine ou rurale se sont entrecroisées d’une manière inhérente avec la 

géographie de la population, dont les résultats ont visé surtout le processus de peuplement, l’analyse 

de la transition démographique en Roumanie depuis les premiers enregistrements statistiques, la 

causalité et les formes de manifestation de la mobilité territoriale de la population, les transformations 

structurales et leur relation avec le marché d’émploi etc. Dans le même contexte il ne faut pas oublier 

les contributions visant la structure etno-linguistique de la population, surtout celles concernant la 

République de la Moldavie, ouvrant des liaisons vers les domaines de la géographie politique et historique. 

La géographie économique ne pouvait pas être évitée, les relations entre le processus d’urbanisation 

et celui de l’industrialisation, extrêmement active avant 1989, incitant des études visant aussi les 

activités productives que les services dont une attention particulière fut accordée au réseau de 

communications. L’adaptation des indices de connexion et de connectivité au niveau de la Roumaine 

reste une contribution notable et mémorable. Dans ce contexte il ne manquent pas les contributions 

concernant l’utilisation touristique de l’espace ou l’utilisation des ressources naturelles. 

La géographie régionale se retrouve souvent d’une manière synthètique dans les contributions 

visant l’analyse de certaines thèmes d’intérêt scientifique au niveau des régions ou des microrégions 

géographiques. La maîtrise parfaite de la géographie physique, du point de vue théorique mais aussi 

méthodologique avait favorisé les connexions avec la géographie humaine et la création de synthèses 

notables souvent insérées dans les ouvrages collectives considérées encore un étalon de la recherche 

géographique roumaine (tel lé traité de Géographie de la Roumanie édité pendant les années 1980 par 

l’Acadèmie Roumaine). 

Apparentées, les domaines particuliers de la géographie historique, la géographie politique et 

surtout la toponomastique constituent un autre volet de contribution remarquables par leur originalité, 

expression d’une vaste culture scientifique et humaniste, preuve d’une formation encyclopédique dans 

un esprit classique. 

Tous ces domaines d’intérêt mentionnés ont fait aussi l’objet d’un effort de systhématisation 

sous la forme de cours universitaires dont la structure originale et la clareté de l’exposition de 
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l’information ont reçu l’appréciation unanime. De ce point de vue on peut affirmer que le professeur 

Alexandru Ungureanu est le géographe humaniste complet par excellence. 

Dernièrement, il ne faut pas oublier l’effort de réveler des sources documentaires et 

cartographiques rares visant le territoire de la Roumanie, souvent oubliées dans les archives étrangères 

(françaises et autrichiennes surtout) et l’accumulation d’une vaste documentation photographique, 

pour la plupart originale, témoignage d’une vaste expérience du terrain. 

L’activité scientifique s’est concentrée dans les quelques 20 volumes d’auteur ou publiées en 

collaboration, y compris à l’étranger et dans une centaine d’articles et études publiés dans les 

périodiques de spécialité ou dans les volumes collectifs de certaines manifestations scientifiques dont 

il est difficile de faire un classement. A côté des publications nationales (Revue Roumaine de 

Géographie, Analele Ştiinţifice ale Universităţii „Alexandru Ioan Cuza” din Iaşi, Revista Arhivelor, 

Lucrările Seminarului Geografic „Dimitrie Cantemir”, Terra, Anuarul Institutului de Istorie şi Arheologie 

„A. D. Xenopol”, Lucrările Staţiunii de Cercetări Biologice, Geologice şi Geografice „Stejarul”, Analele 

Universităţii de Vest Timişoara, Geographica Timisiensis, Revista Română de Geografie Politică etc.) 

on peut mentionner les publications étrangères (Annales de Géographie, Rivista Geografica Italiana 

Revue Géographique de l’Est, Acta Geographica, Deutschland und Rumänien im Spiegel ihrer 

Schulbücher, Europa Regional etc.). Il faut pas ignorer les nombreuses contributions présentées aux 

conférences et congrès scientifiques internationaux, pas encore publiées et les travaux élaborés dans le 

cadre des projets de recherche à financement national ou étranger (à mentionner seulement les 

collaboration avec l’Institut de Géographie Régionale de Leipzig, l’Institute de Géographie de 

Lausanne et l’Université de Freiburg im Brisgau). 

Le prestige au sein de la communauté académique est illustré aussi par les nombreux articles de 

chronique scientifique, anniversaires ou commemoratifs et surtout par les grand nombre de compte-

rendus publiés, expression de la sollicitude,  l’objectivité et la probité professionnelle caractéristiques. 

Ceci se manifeste aussi dans le nombre impressionant de travaux préfacés et les fréquentes 

sollicitations de révision scientifique aussi de la part des publications que de la part des maisons 

d’édition, y compris pour des matériaux didactiques et cartographiques. 

Les résultats de la recherche scientifique se sont concrétisés aussi dans les nombreuses conférences 

scientifiques soutenues en qualité de professeur invité, concernant notamment la problématique 

géographique de la population et de l’habitat, dans les universités étrangères: à Lausanne (en 1991), à 

l’Institut de Géographie de Leipzig, à l’Université de Halle et à l’Institute d’Etudes Sud-Est 

Européennes de Munich (en 1993), à l’Université de Padoue, à l’Institute de Rencontres Cultureles 

Central-Européen de Gorizia,  à l’Institute Roumain de Venise, à l’Université de Linköping (en 2001), 

à l’Université de Dijon (en 2003) etc. 

Une importante composante de l’activité scientifique du professeur Alexandru Ungureanu est 

constituée par la direction des thèses de doctorat, activité déroulée depuis 1995. Entre 2004 et 2008 il 

a été le directeur exécutif de l’Ecole Doctorale de la Faculté de Géographie et Géologie. Un nombre de 

16 doctorants ont élaboré et soutenu leurs thèses sous sa direction, la plupart travaillant dans divers 

centres universitaires, y compris dans la République de Moldavie. On peut y ajouter la direction des 

thèses postdoctorales dans le cadre du programme de bourses "Eugène Ionesco", dont les bénéficiaires 

en sont des doctorants des pays francophones d’Afrique notamment. Cette activité est complétée par la 

participation en qualité de référent dans des nombreux jurys de thèse (à Bucarest, Cluj, Iași, Chișinău, 

Paris etc.). Pendant une longue période il fut aussi le président du comité de spécialité de la 

C.N.A.T.D.C.U., l’office ministériel de contrôle de l’activité doctorale. La probité morale et le 

prestige l’ont recommandé pour la participation à des nombreux comités de concours de promotion 

dans les universités roumaines. 

Les résultats scientifiques exceptionnels et ses qualités administratives ont recommandé 

l’élection dans le poste de directeur du Centre Universitaire de Géographie Humaine et d’Aménagement 
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du Territoire, fonctionnant au sein de la Faculté de Géographie et Géologie et distingué avec un 

diplôme d’excellence par le Ministère de l’Education en 2005. L’expertise l’avait recommandé aussi 

en qualité d’évaluateur dans la C.N.C.S.I.S., l’institution qui gère l’activité de recherche en Roumanie 

et il fut aussi expert en problèmes de population dans le programme ESPON, financé par l’Union 

Européenne. La même expertise l’avait recommandé à participer dans divers comités d’évaluation des 

projets de recherche financés par l’Académie Roumaine. 

Il ne faut pas négliger l’assistance scientifique de spécialité accordée souvent directement au 

terrain d’étude pour des nombreux géographes et divers spécialistes  étrangers (provenant de France, 

Suisse, Italie, Etats-Unis, Allemagne, Japon, Inde, Suède, Royaume Uni, Fédération Russe, R.P. de Chine, 

Ukraine, Pologne, Hongrie, République Tchèque, Sénégal, Cameroun etc. 

En ce qui concerne l’activité didactique, essentielle dans l’enseignement universitaire, le 

professeur Alexandru Ungureanu a eu de nombreuses contributions de haute qualité. Bientôt après le 

début il avait commencé soutenir les premières conférences (depuis 1964), partie des cours universitaires 

où il s’est remarqué par les contributions originales et la grande diversité des thématiques enseignées 

(visant aussi des cours généraux que des cours de géographie régionale ou spécialisés), y compris en 

langue française depuis la création d’une filière francophone dans la faculté (en 1996). Après 1992 il 

avait soutenu des cours aussi à l’Académie de Sciences Economiques de Chişinău. Des dizaines de 

générations d’étudiants ont bénéficié des cours soutenus avec responsabilité, la plupart étant publiés 

aussi dans diverses maisons d’édition roumaines. La création du déuxième cycle universitaires 

(intitulé d’abord études approfondies, ensuite master) à élargi la palette de cours présentés, de même 

que l’institutionalisation du troisième cycle, celui de doctorat, après l’application des principes de 

Bologna (depuis 2003). 

L’activité didactique ne s’est pas limitée seulement aux cours académiques, il avait dirigé un 

grand nombre de mémoires de licence, de maîtrise et des travaux de promotion des professeurs de 

l’enseignement préuniversitaire. L’organisation de nombreuses applications de terrain complète l’image de 

l’activité didactique. On remarque surtout les applications organisées pour les étudiants étrangers, 

suite à des accords de collaboration avec les universités Paris VII, Lublin, Salzburg, Tiraspol, 

contribuant à la création d’une image objective de notre pays. Il s’est impliqué aussi, en qualité de 

conférencier, secrétaire et organisateur des applications de terrain au sein des cours internationaux 

d’été à l’Université “Alexandru Ioan Cuza” depuis 1972. On peut aussi ajouter la présidence de 

nombreux concours scolaires (olympiades de spécialité surtout) qui atteste l’ouverture vers 

l’éducation, à tous ses niveaux. 

L’activité didactique ne serait pas complète sans évoquer la participation dans le comité national 

de sélection des manuels scolaires où il avait imposé la nécessité d’une meilleure représentation de la 

Roumanie, y compris dans les manuels d’histoire, avec des partenaires étrangers (allemands à 

Braunschweig en 1973, 1978, 1986, à Bucarest en 1974, à Suceava en 1976 et à Sibiu en 1980 et 

autrichiens, à Vienne en 1976). Il avait aussi représenté la delégation roumaine à la Conférence du 

Conseil de l’Europe concernant l’enseignement supérieur privé, organisé à Prague en 1994. Tous ces 

activités démontrent les compétences en matière d’éducation et la forte disponibilité pour 

l’amélioration de la qualité à tous les niveaux de l’enseignement. 

Les activités didactiques et scientifiques s’entrecroisent avec les responsabilités administratives. 

Membre du Sénat de l’Université pendant 12 ans, secrétaire scientifique de cette structure académique 

et membre du Conseil d’Honneur de l’Université depuis 1997, le professeur Alexandru Ungureanu 

avait promu la géographie au niveau institutionnel, ayant une longue expérience administrative dans le 

Conseil de la Faculté (depuis 1972) ou en qualité de doyen de la faculté (1992–1996) et secrétaire 

scientifique (1998–2000). Ces responsabilités l’ont impliqué dans les actions menées à compléter la 

base technique et matérielle de la faculté. L’informatisation des services administratives de la faculté, 

l’acquisition des matériaux didactiques, l’organisation d’une photo-diathèque, du laboratoire de 
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géographie humaine et d’une bibliothèque de spécialité (avec des donations étrangères) sont quelques 

exemples démontrant sa capacité administrative. 

La riche activité didactique et scientifique l’avait recommandé souvent comme représentant de la 

communauté universitaire à des diverses manifestations anniversaires, les 125 ans depuis la fondation 

de l’Université de Cernăuţi et 80 ans depuis la fondation de la Faculté de Géographie de Tiraspol en 

sont quelques exemples, les deux déroulées en 2008, sont deux exemples illustratifs pour l’ouverture 

envers la vie académique des roumaines des pays voisins. 

Sa prodigieuse activité est illustrée aussi par les nombreuses participations à des émissions radio 

et télévisées, contribuant à la popularisation de certains problèmes d’intérêt publique ou de certaines 

régions moins connues, de Roumanie ou de l’étranger. 

Les mérites et l’activité prodigieuse furent récompensés par l’élection le 7 février 1995 dans 

l’Académie Roumaine. En tant que membre correspondant de ce haut forum scientifique il avait été 

élu président de la Commission de Standardisation des noms géographiques et, depuis 2008, président 

de la Commission de Toponymie. 

Cette haute dignité est complétée par la participation dans divers comités de rédaction des 

publications de spécialités, la réception du titre de membre d’honneur des associations professionnelles 

(par exemple, la Société de Géographie de France, depuis 1983, le jury Vautrin-Lud qui accorde les 

prix internationaux en géographie dans le cadre du Festival de Géographie de Saint-Dié en Vosges, 

l’Association pour les Relations Culturelles Italo-Roumaine etc.). Cette reconnaissance internationale 

suivit l’implication dans les activités de la Société de Géographie de Roumanie (membre depuis 1962, 

vice-président depuis 1998). Le titre Docteur Honoris Causa de l’Université de L’Ouest de Timişoara 

et de l’Université „Ştefan cel Mare” de Suceava complète la vaste réconnaisance et le préstige du 

professeur Alexandru Ungureanu. 

La riche activité scientifique et didactique, la vaste œuvre et la diversité thématique de ses 

recherches lui ont apporté de nombreux distinctions et appréciations. On peut mentionner le titre de 

lecteur universitaire émérite, conféré par le Ministère de l’Education et de l’Enseignement en 1982, 

l’ordre “Meritul pentru Învățământ” en degré de Commandeur  conféré en 2004 et le Prix Opera Omnia 

accordé par la C.N.C.S.I.S. en 2009. La même reconnaissance explique l’insertion des présentations 

avec sa vaste et complexe activité dans des ouvrages tels  „Enciclopedia marilor personalităţi din 

istoria, ştiinţa şi cultura românească de-a lungul timpului şi de pretutindeni” (Ed. Geneze, Bucarest, 

2003, vol. V, p. 464–467) ou „Dicţionar enciclopedic” (Ed. Enciclopedică, Bucarest, vol.VII, 2009). 

La vaste activité et sa prodigieuse oeuvre presuppose un grand effort, une profonde reflexion et 

avant tout, un esprit humaniste qu’on retrouve dans tous ses études scientifiques, cours universitaires 

etc. Tout dialogue avec le professeur Alexandru Ungureanu dénote l’esprit encyclopédique, les vastes 

connaissances exprimés avec objectivité et modestie. Ceci anime nos appréciations et nos voeux les 

plus sincères, à l’occasion de son anniversaire. 

 

Ionel Muntele 
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